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Revue des revues
par Vicky Graf
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Revue de l'OTAN

Decembre 1992

"Une Alliance vigoureuse, moteur d'un changement
Pacifique en Europe»

t^ns un article paru dans le numero 6 de la Revue de
OTAN de decembre 1992, Manfred Wörner envisa-

9e les nouvelles perspectives devolues ä l'OTAN. II

constate que l'organisation a rapidement reconnu
arnpleur des changements, depuis la chute du mur
e Berlin, et qu'elle s'est adaptee en consequence

en reduisant ses arsenaux militaires, en adoptant
Ur,e nouvelle Strategie, de nouvelles structures de

|j0rnmandement, en formulant un nouveau concept
e forces multinationales, en concevant de nou-
eaux types d'exercices de gestion de crises, en de-
lri|ssant les fonctions centrales de l'Alliance, ainsi

°.ue les principes de complementarites entre l'OTAN
et une future identite de securite et de defense
europeenne... Pour lui, tous ces jalons importants confir-
rner,t. non seulement la determination des Allies ä

Maintenir l'OTAN dans son röle d'instrument essen-
'el de leur defense commune, mais egalement leur
6sir de la voir jouer un plus grand röle au-delä de
es frontieres, en renforgant la securite regionale.

I

al9re ce rythme soutenu de transformation de l'AI-
ance, M. Wörner se demande s'il a ete assez fait au
e9ard des nouveaux defis. L'OTAN a-t-elle encore
a raison d'etre? Si, dans l'ensemble de la commu-
3Ute euro-atlantique, la guerre a perdu sa valeur
'istrument capable de resoudre les differends
ntre Etats constitues, eile fait un tragique retour en

|erce dans les affrontements ethniques. Or, pour lui,
s conflits regionaux ne constituent pas simplement
evitable crise de croissance d'une nouvelle Euro¬

pe (simple ineident de parcours sur la voie d'un avenir

meilleur)...

«Le nationalisme violent en Yougoslavie, dans le

Haut-Karabakh ou en Moldova ne menace peut-etre
pas le territoire de l'OTAN, mais les laisser s'enveni-
mer ne peut qu'accroitre l'insecurite et l'instabilite en

Europe et deboucher, ä terme, sur le type de conflit
international relegue, pensions-nous, au passe.
Si nous voulons venir ä bout de ces conflits regionaux

et ne pas voir l'actuelle phase de transition en

Europe se muer d'elle-meme en episode violent de

l'histoire, nous devons transformer l'autorite morale
de l'Occident en autorite politique resolue».

II importe donc de ne pas sombrer dans le pessimis-
me et abandonner tout projet de coordination
internationale du fait de l'impuissance de la communaute
internationale ä trouver, jusqu'ici, un equilibre satis-
faisant entre la fin et les moyens pour maitriser les
differentes crises, entre autre, la crise yougoslave.
Manfred Wörner recuse donc tout determinisme
historique «impliquant la repetition de certains evenements

ou de certaines situations geopolitiques ä

intervalles reguliers. Seuls ceux qui n'apprennent
rien de l'histoire sont condamnes ä la repeter».

II est convaineu que les evenements, tels
l'effondrement du communisme, la fin de la guerre froide et
de la confrontation Est-Ouest, offrent ä notre generation

des occasions uniques dans l'histoire de l'Europe,

que nous ne pouvons nous offrir le luxe de laisser

passer. Et si les risques et dangers nouveaux existent,

ils sont peu de choses face aux possibilites
Offertes, ceci d'autant plus que les conditions qui pre-
valent aujourd'hui sont indubitablement meilleures
qu'au debut du siecle. La communaute euro-atlantique

dispose d'institutions et d'instruments qui
n'existaient pas au debut du XXe siecle, tels l'OTAN,
la Communaute europeenne. Aussi, la täche de
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l'OTAN vise-t-elle ä rassembler les diverses
organismes qui ont pour but l'edification d'un nouvel
ordre europeen de paix et de securite durable. M.
Wörner ne voit pas d'autre alternative, «etant donne
qu'aucune Organisation ou puissance (pas meme les
Etats-Unis) ne peut surmonter seule ces nouveaux
defis».

Vox

N° 9239, decembre 1992

«Les personnes d'origines etrangeres ä l'armee»

En partant du fait que «la fonction militaire est
souvent consideree comme la quintessence de l'appar-
tenance nationale», Vox se demande comment s'in-
serent dans l'armee beige les personnes d'origine
etrangere, soit les nouveaux naturalises, soit des

etrangers effectuant leurs etudes militaires dans les
ecoles de Belgique.

Une population heteroclite de eulture souvent disparate

est dejä bien presente dans l'armee beige; eile
va certainement augmenter dans les annees ä venir
du fait de l'immigration et de la simplification de la

procedure de naturalisation. De plus, ä la suite des
reformes du service militaire, il est fort probable que
l'on retrouvera parmi les militaires de carriere bon
nombre de ces «nouveaux Beiges»; ainsi l'armee
constituerait, pour eux, une promesse de stabilite
que leurs origines sociales, souvent defavorables, ne
pourraient pas forcement leur assurer.

L'armee n'etant qu'une emanation de la societe, il
faut s'attendre ä y rencontrer les memes problemes:
les Beiges d'origine etrangere risquent d'etre
confrontes au sein de l'armee ä des difficultes sem-
blables ä celles de la vie civile.

Apparemment, les relations semblent bonnes, hormis
quelques plaisanteries de mauvais goüt. Tolerance
ou autodiseipline? Difficile d'y repondre avec precision

: la discrimination raciale ä l'armee ne revet
qu'un caractere aneedotique dont il est delicat d'eta-
blir une generalite. Si l'on pergoit une pointe de me-

pris dans le comportement de certains, il n'est pa-c

aise de parier de racisme du fait que tout est sujet S

interpretation, ceci d'autant plus lorsque des per
sonnes vivant ensemble 24 heures sur 24 en viennen1
ä manifester quelque enervement...

En dehors de la discrimination raciale qui semble
donc limitee dans l'armee beige, des personne!
d'origine' etrangere peuvent etre confrontees ä des

difficultes d'ordre pratique liees ä l'exercice de leul

religion, notamment en matiere alimentaire: il s'agi'
principalement des musulmans et des israelites. Su'

ce point, l'armee beige facilite dans la mesure du

possible la stricte observance des pratiques alimen
taires ä condition que les interesses en fassent la

demande, avec ä l'appui une attestation de leur
communaute religieuse. Toutefois, si cela ne pose pas de

difficultes d'organisation en caserne, il n'en va pa-c

de meme en campagne oü il faut se contenter des
rations individuelles.

Le manque d'information sur la eulture des
«nouveaux venus» est revelatrice chez les soldats. «Si le

connaissance d'autrui est le ciment d'une cohabita
tion harmonieuse», il importe de fournir un effort a"

niveau de l'information culturelle au sein de l'armee
Le brassage social qu'elle represente peut attenue'
la portee des prejuges raciaux communement reparr
dus dans la societe civile. La structure militaire cree

un contact etroit entre les individus d'origine et de

eulture differente, ce qui conduit ä une meilleure
connaissance d'autrui et donc ä une meilleure
comprehension mutuelle.

Dans une certaine mesure, l'armee peut devenir ui1

vecteur d'integration, mais l'integration en son seil1

(on est para, grenadier, etc. avant toute autre

chose...) n'implique pas forcement l'integration dan*
la societe civile. La chute peut etre brutale des lors

que l'uniforme est ränge.

II serait interessant de savoir ce qu'il en est dar5
l'armee suisse, en ces temps de velleit.es regiona'
listes, de particularismes, un siecle et demi apres
l'edification de la Confederation helvetique avec se$

volontes nationaliste et centralisatrice...

V.G
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